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THÈMEÊ2Ê-ÊSTRUCTUREÊETÊMOBILITESÊSOCIALES 

SES - Mme RABHI  

Chapitre 4 -  Quels sont les caractéristiques et les facteurs de  
la mobilité sociale  ? 

Objectifs d’apprentissage :  
 
Þ Savoir distinguer la mobilité sociale intergénérationnelle des autres formes de mobilité (géographique, professionnelle). 

Þ Comprendre les principes de construction, les intérêts et les limites des tables de mobilité comme instrument de mesure de la mobilité sociale.  

Þ Comprendre que la mobilité observée comporte une composante structurelle (mobilité structurelle) ; comprendre que la mobilité peut aussi se 
mesurer de manière relative indépendamment des différences de structure entre origine et position sociales (fluidité sociale) et qu’une société 
plus mobile n’est pas nécessairement une société plus fluide.  

Þ À partir de la lecture des tables de mobilité, être capable de mettre en évidence des situations de mobilité ascendante, de reproduction sociale 
et de déclassement, et de retrouver les spécificités de la mobilité sociale des hommes et de celles des femmes.  

Þ Comprendre comment l’évolution de la structure socioprofessionnelle, les niveaux de formation, et les ressources et configurations familiales 
contribuent à expliquer la mobilité sociale  

Notions à connaitre :  

Mobilité sociale (intergénérationnelle), Mobilité géographique, 
Mobilité intragénérationnelle (Mobilité professionnelle), Mobilité 
observée, Mobilité structurelle, Fluidité sociale, Reproduction so-
ciale, Déclassement, Structure socio-professionnelle, Configura-
tions familiales, Ressources familiales 

Savoir-faire : 

- Proportions, pourcentages de répartition (y compris leur 
utilisation pour transformer une table de mobilité en tables 
de destinée et de recrutement) 

- Tableau à double entrée 

Plan du cours : 
 
I- Comment mesurer la mobilité sociale (intergénérationnelle) ?  
A. Les tables de mobilité : un ouƟl pour mesurer la mobilité sociale intergénéraƟonnelle, qui présente des limites 
B. Mesurer vraiment la mobilité sociale : de la mobilité observée à la fluidité sociale 
 
II- Comment a évolué la mobilité sociale en France ? 
A. Assiste-ton plutôt à de la mobilité sociale ou à de la reproducƟon sociale ?  
B. La mobilité sociale des femmes diffère-t-elle de celle des hommes ?  
 
III- Comment expliquer la mobilité et la reproduction sociale ?  
A. Les évoluƟons de la structure professionnelle expliquent la mobilité  
B. Les ressources et les configuraƟons familiales expliquent la reproducƟon et la mobilité sociale 
C. Les niveaux de formaƟon permeƩent également d’expliquer la mobilité sociale 

Problématique:   
Comment peut-on expliquer les déplacements dans la hiérarchie sociale, ou au contraire les phénomènes de 

reproduction de la position sociale héritée de la génération précédente ?  
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Introduction : L’importance de l’analyse de la mobilité sociale dans une société démocratique 

 
Document 1. Les différentes formes de mobilités  
 

 

 

 

 

              

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

Exercice : Identifiez les cas de mobilité 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Par une croix, indiquez quel(s) type(s) de mobilité les exemples suivants illustrent 
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  Mobilité 
géographique 

Mobilité profes-
sionnelle 

Mobilité intergénéra-
tionnelle 

Mobilité 
horizontale 

Mobilité 
verticale 

Mobilité 
ascendante 

Mobilité 
descendante 

Une femme active con-
naît une promotion dans 
son entreprise et elle doit 
déménager de Province à 
Paris 

              

Une fille d’ouvrière 
devient caissière                

Un homme actif dé-
croche son premier CDI 
dans l’informatique après 
y avoir longtemps travail-
lé en intérim 

              

Suite à un licenciement 
économique, un actif de 
45 ans, directeur 
d’agence bancaire, est 
contraint d’accepter un 
emploi de vigile dans un 
supermarché 

              

Un fils d’employé devient 
professeur                

Un fils de professeur 
devient professeur               
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I – Comment mesurer la mobilité sociale (intergénérationnelle) ? 

 

A. Les tables de mobilité : un outil pour mesurer la mobilité sociale intergénérationnelle qui présente des limites 
 

1.  Construction et analyse des tables de mobilité brute 

 

Document 2. La construction des tables de mobilité à partir d’enquêtes 

   En France, l’INSEE collecte les données de mobilité sociale dans l’enquête sur l’Emploi depuis 1953 et dans l’enquête FormaƟon et qualificaƟon 
professionnelle (FQP) depuis 1970. Ces enquêtes interrogent un échanƟllon représentaƟf de fils en âge de travailler. Les individus n’ont pas la même 
profession toute leur vie mais on ne considère qu’une et une seule profession par individu. Par convenƟon, on collecte la profession du fils au mo-
ment de l’enquête et celle du père au moment où le fils terminait ses études. Ce sont les fils qui répondent au quesƟonnaire à propos de la profession 
de leur père. Donc, par construcƟon, le nombre de pères est égal au nombre de fils. Dans le cas hypothéƟque où deux frères seraient Ɵrés dans 
l’échanƟllon, ils auraient deux « pères » staƟsƟques différents, qui peuvent avoir des professions différentes puisque leur père commun n’occupait 
pas nécessairement le même emploi au moment où chacun d’entre eux terminait ses études. Ainsi, par construcƟon, on ne mesure que la mobilité 
sociale intergénéraƟonnelle et on ne Ɵent pas compte de la mobilité intragénéraƟonnelle. De plus, pour éviter des distorsions liées à l’âge dans la 
mesure de la mobilité, les enquêtes FQP interrogent des personnes de 40 à 59 ans parce que passé 40 ans la mobilité professionnelle est plus faible. 
Prenons l’exemple d’un fils d’arƟsan qui est ouvrier à 20 ans, il semble alors en démoƟon sociale. Mais à 35 ans, il devient chef d’entreprise ; il est 
alors en promoƟon sociale. 

Une table de mobilité présente de manière synthéƟque les effecƟfs de l’enquête dans un tableau à double-entrée avec en ligne les posiƟons sociales 
(en praƟque les catégories socioprofessionnelles des enfants) et en colonne les origines sociales (en praƟque les catégories socioprofessionnelles des 
parents). C’est la convenƟon la plus largement adoptée mais certains travaux inversent les lignes et les colonnes. 

Source : hƩp://cache.media.eduscol.educaƟon.fr/file/SES/99/6/mobilite_sociale_212996.pdf 

 

 

Document 3. Table de mobilité brute en France, en 2015 

 
Q1. Faîtes une phrase indiquant le sens de chacune des données surlignées. 
Q2. Combien y avait-il d’hommes âgés de 40 à 59 ans cadres en 2015 ?  
Q3. Combien y avait-il de fils de cadres âgés de 40 à 59 ans en 2015 en France ?  
Q4. Combien de fils de cadres âgés de 40 à 59 ans en 2015 sont devenus cadres ?  
Q5. Combien de fils de cadres âgés de 40 à 59 ans en 2015 sont devenus ouvriers ?  
Q6. Selon vous, quelles PCS peuvent être assimilées : 
Aux classes supérieures ?  
Aux classes moyennes ?  

Aux classes populaires ?  
Q7. A partir de vos réponses à la question 6, donnez deux exemples de cas de mobilité ascendante et deux exemples de cas de mobilité des-
cendante.  
Q8. Identifiez sur la table de mobilité les hommes qui n’ont pas connu de mobilité sociale par rapport à leurs pères (surlignez les données). 
Q9. Calculez le poids/ la part de la diagonale dans le total (% de répartition). Que signifie votre résultat ?  
Q10. Calculez par déduction, le poids de la mobilité sociale totale (%) qu’on appelle aussi mobilité observée. 
 

 

PCSÊduÊfils 
PCSÊduÊpère 

Agriculteur ACCE CPIS PI Employé Ouvrier Ensemble 

Agriculteur 186 789 8 064 3 416 5 595 3 927 14 321 222Ê112 

ACCE 63 283 211 923 91 406 87 775 52 753 223 337 730Ê478 

CPIS 75 129 234 460 448 411 297 077 130 882 293 794 1Ê479Ê754 

PI 97 911 195 775 210 214 297 277 166 401 604 514 1Ê572Ê091 

Employé 50 205 77 166 80 024 112 239 101 472 316 900 738Ê006 

Ouvrier 227 865 215 034 96 984 197 051 201 302 1 231 395 2Ê169Ê630 

Ensemble 701Ê181 942Ê422 930Ê454 997Ê015 656Ê736 2Ê684Ê262 6Ê912Ê070 

Champ : Hommes âgés de 40 à 59 ans ayant déjà exercé une acƟvité professionnelle 

Source : INSEE, Enquête Emploi 2015 
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2.  La table de recrutement : d’où viennent les cadres, les ouvriers, etc. ? 

 

Document 4. Table de recrutement : que faisaient les pères des actifs aujourd’hui au même âge ?  

 

 
Q1. Faîtes une phrase avec les données surlignées.  
Q2. A partir de la table de mobilité brute, indiquez le calcul qui a permis de trouver le chiffre 84.1 (ligne agriculteur).  
Q3. Que signifie la donnée « 10,1 » dans la colonne agriculteurs exploitants ?   
Q4. A partir de la table brute, calculez la part des ouvriers âgés de 40 à 59 ans qui avaient un père qui était lui-même ouvrier au même âge. 
Complétez la table des recrutements avec cette donnée.  
Q5. Quelles sont les deux PCS qui recrutent le plus leurs propres fils ? Quelles sont les deux PCS qui recrutent le plus en dehors ?  
 

 

 

3.  La table de destinée : que deviennent les fils de cadres, d’ouvriers, etc .? 

 

 

Document 5. Table de destinée : que font les fils aujourd’hui par rapport à leur père ? 

 

 
Q1. Faites une phrase avec chacune des données surlignées.  
Q2. En vous appuyant sur la table de mobilité brute, indiquez le calcul pour trouver le chiffre 26.  
Q3. Que signifie la donnée « 3,2 » dans la ligne agriculteurs exploitants ?  
Q4. Les fils d’ouvriers connaissent-ils une forte mobilité sociale ascendante ?  
Q5. Quels sont les 2 groupes socio-professionnels où la mobilité sociale des fils est la plus forte ? Et les 2 où elle est la plus faible ? 
Q6. Pourquoi peut-on dire que les fils d’Ouvriers ou d’Employés ont plus d’opportunités de mobilité sociale ascendante que les fils de 
Cadres ? 
Q7. Sur les fils d’Ouvriers mobiles, combien sont en ascension et en déclassement social ? 
 

PCSÊduÊfils 
PCSÊduÊpère   

Agriculteur ACCE CPIS PI Employé Ouvrier Ensemble   

Agriculteur 84,1 3,6 1,5 2,5 1,8 6,4 100,0   
ACCE 8,7 29,0 12,5 12,0 7,2 30,6 100,0   
CPIS 5,1 15,8 30,3 20,1 8,8 19,9 100,0   
PI 6,2 12,5 13,4 18,9 10,6 38,5 100,0   
Employé 6,8 10,5 10,8 15,2 13,7 42,9 100,0   
Ouvrier 10,5 9,9 4,5 9,1 9,3  100,0   
Ensemble 10,1 13,6 13,5 14,4 9,5 38,8 100,0   

Champ : Hommes âgés de 40 à 59 ans ayant déjà exercé une acƟvité professionnelle 
Source : INSEE, Enquête Emploi 2015, fichiers détails (variables uƟlisées : SEXE, AGE5, CSER, CSPP) 

PCSÊduÊfils 
PCSÊduÊpère   

Agriculteur ACCE CPIS PI Employé Ouvrier Ensemble   

Agriculteur 26,6 0,9 0,4 0,6 0,6 0,5 3,2   
ACCE 9,0 22,5 9,8 8,8 8,0 8,3 10,6   
CPIS 10,7 24,9 48,2 29,8 19,9 10,9 21,4   
PI 14,0 20,8 22,6 29,8 25,3 22,5 22,7   

Employé 7,2 8,2 8,6 11,3 15,5 11,8 10,7   
Ouvrier 32,5 22,8 10,4 19,8 30,7 45,9 31,4   
Ensemble 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0   

Champ : Hommes âgés de 40 à 59 ans ayant déjà exercé une acƟvité professionnelle 
Source : INSEE, Enquête Emploi 2015, fichiers détails (variables uƟlisées : SEXE, AGE5, CSER, CSPP) 
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4.  Les tables de mobilité présentent des limites 

 

Document 6a. Une mesure reposant sur des conventions statistiques  
Les staƟsƟciens comparent le plus souvent la situaƟon des hommes d'un âge donné à celle de leurs pères au même âge. L'Insee par exemple consi-
dérait habituellement les hommes de 40 à 59 ans mais a opté pour les 30-59 ans dans sa dernière étude qui porte sur l'année 2014. 
La construcƟon de cet indicateur pose trois quesƟons:  
- Pourquoi ceƩe tranche d'âge ? Si l'on intègre des personnes trop jeunes, on prend le risque que leur posiƟon sociale ne soit pas stabilisée, et donc 
de sous-esƟmer leur mobilité. Ce choix a un impact important. Les 30-59 ans en 2014 sont nés entre 1955 et 1984. Les données mesurent donc une 
moyenne qui regroupe des généraƟons très différentes. Elle ne dit rien de ce qui se passe pour les généraƟons récentes. L'indicateur de mobilité 
sociale est donc un indicateur structurel qui ne permet que de décrire des évoluƟons de très long terme. 
- Pourquoi les pères ? Ce choix est lié à deux facteurs. Le premier est lié au taux d'acƟvité des femmes, qui a été très neƩement inférieur à celui des 
hommes. Dans la généraƟon des parents des personnes âgées de 30 à 59 ans, on a encore beaucoup de femmes inacƟves. Le second est lié au 
statut social du ménage. Faute d'élaborer un indice réalisant une moyenne du statut des deux parents, on définit celui-ci par la posiƟon la plus 
élevée dans l'échelle sociale. Du fait des inégalités entre les sexes, c'est dans l'immense majorité des cas celle du père. 
- Pourquoi les fils ? Ce choix est lié à l'élévaƟon du taux d'acƟvité féminin, qui rend difficile la comparaison entre mères et filles. Si l'on observait la 
posiƟon sociale des filles par rapport à leur mère, on aurait une explosion de la mobilité sociale, mais on mesurerait alors surtout l'évoluƟon de la 
place des femmes dans le monde du travail. 

 
«Comprendre la mobilité sociale», Centre d'ObservaƟon de la Société, 21 août 2017. 

 
Q1. Quelles sont les conventions sur lesquelles repose la construction des tables ?  
Q2. Pourquoi ne s’intéresser qu’aux pères pour mesurer la mobilité sociale des enfants ? Les raisons sont-elles toujours valables ?  
 

 

 

Document 6b. Une mesure de la mobilité pas si évidente 

 
Q1. Expliquez la phrase soulignée. 
Q2. Quel serait l’effet de la fusion des catégories ouvriers et employés sur la mobilité ?  
Q3. Quelle est la différence entre « mobilité objective » et mobilité subjective » ?  
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B. Mesurer vraiment la mobilité : de la mobilité observée à la fluidité sociale 

 

Document 7. La mobilité observée, mobilité nette et la fluidité sociale 

          Dans l’histoire de la mesure de la mobilité sociale, l’opposiƟon entre mobilité neƩe et mobilité structurelle a longtemps consƟtué la colonne 
vertébrale des analyses. Dans les sociétés occidentales profondément bouleversées par la « révoluƟon invisible » des Trente Glorieuses, il s’agissait de 
prendre en compte les effets de la transformaƟon d’une structure sociale « aspirée par le haut », pour expliquer l’augmentaƟon de la mobilité sociale 
[…], la terƟarisaƟon de l’économie se traduisant par une forte diffusion du salariat moyen et supérieur au sein de la populaƟon acƟve. L’intérêt du 
concept de « mobilité neƩe » est d’aƫrer l’aƩenƟon sur le fait que la mobilité sociale peut fortement professer dans une société, sans que les méca-
nismes profonds régissant la distribuƟon des places ne soit modifiés : si l’augmentaƟon de la mobilité sociale s’explique uniquement par les transfor-
maƟons de la structure sociale, alors le régime de mobilité de la société demeure, dans le fond, inchangé. 

CeƩe noƟon de régime de mobilité devient centrale dès les années 1970 avec l’appariƟon du concept de « fluidité sociale ». […] L’idée est que pour 
comparer les régimes de mobilité sociale de différents pays ou d’un même pays à différents moments de son histoire, il faut corriger la mobilité ob-
servée des variaƟons des marges de mobilité, c’est-à-dire des variaƟons du poids des différentes catégories sociales dans la populaƟon. 

Camille Peugny, Idées économiques et sociales, n°175, mars 2014. 
 

 

 

Document 8. L’évolution des rapports des chances relatives ou odds ratio 

 
Q1. Faites une phrase exprimant le sens des données entourées. 
Q2. Dans la table de mobilité adéquate, retrouvez, pour l’année 2015 : 
- la part des fils de cadres qui sont devenus cadres ;  
- la part des fils de cadres qui ne sont pas devenus cadres 
- la part des fils d’ouvriers devenus cadres ;  
- la part des fils d’ouvriers qui ne sont pas devenus cadres. 
Q3. Calculez le odds-ratio, comparant les chances de devenir cadres pour les fils de cadres et les fils d’ouvrier. Faites une phrase avec votre 
résultat. 
Q4. En procédant de la même manière, calculer le odds-ratio comparant les chances de devenir ouvriers pour les fils d’ouvriers et les fils de 
cadres. 
Q5. L’égalité des chances a-t-elle progressé en France ?  
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II- Comment a évolué la mobilité sociale en France ? 
 

A. Assiste-ton plutôt à de la mobilité sociale ou à de la reproduction sociale ?  

 
Document 9. La mobilité observée décomposée 

 
Q1. Lisez les données de l’année 1977. 
Q2. Calculez la part totale des mobiles en 2015 et faites une phrase avec la donnée trouvée. 
Q3. Comment la mobilité a-t-elle évolué entre 1977 et 2015. Dégagez deux grands constats et sélectionnez quelques données pertinentes 
pour illustrer votre propos. 
 

Document 10. La mobilité sociale est-elle en panne ?  
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B. La mobilité sociale des femmes diffère-t-elle de celle des hommes ?  

 

Document 11. Une mobilité structurelle différenciée 

 

 

Document 12a. Mobilité des femmes par rapport à leurs mères  

 

 

Document 12b. Tables de destinée des femmes et des hommes par rapport à leur père 
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III- Comment expliquer la mobilité et la reproduction sociale ? 

A. Les évolutions de la structure professionnelle expliquent la mobilité sociale  
Document 13. L’évolution de la part des PCS parmi les personnes en emploi en France 

 
 
 
 
 
 

 
 
B. Les ressources et les configurations familiales expliquent également la mobilité sociale 

 
Document 14a L’impact des ressources économiques inégales selon la catégorie sociale et la configuration familiale  

 
 
Document 14b. Les effets complexes de la taille de la fratrie sur la réussite scolaire et sociale 
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Entrainement à l’EC 2 

1. Caractérisez à l’aide d’un calcul l’évolution de la catégorie Cadres et Professions intellectuelles supérieures entre 1982 et 2018 
2. Montrez que les évolutions de la structure socio-professionnelle a permis de la mobilité ascendante. 
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C. Les niveaux de formaƟon permeƩent également d’expliquer la mobilité sociale 
 
Document 15a. L’inflation des diplômes 

La problémaƟque de « l'inflaƟon scolaire », pour reprendre le Ɵtre de l'ouvrage de Marie Duru-Bellat, nous renvoie directement [au] déclassement 
scolaire, défini comme le phénomène de la dévalorisaƟon des diplômes. Louis Chauvel considère que les jeunes adultes diplômés des classes 
moyennes sont en première ligne de ceƩe tendance lourde, depuis les années 1980, dans la société française. Un tel déclassement peut prendre deux 
visages pour un individu: accéder à une posiƟon sociale inférieure à celle de ses parents, tout en disposant d'un niveau de diplôme équivalent voire 
supérieur (paradoxe d'Anderson), et/ou occuper un emploi correspondant à un niveau de qualificaƟon inférieur à celui auquel le Ɵtre scolaire peut 
prétendre (déclassement professionnel). La dévalorisaƟon sociale du diplôme est inévitable, ce qu'il lustre l'auteur à propos, en parƟculier, du Ɵtre du 
baccalauréat, naguère le « Ɵcket d'entrée dans les classes moyennes intermédiaires », dont le « cours du Ɵtre » s'est liƩéralement effondré. 

 
Yves Besançon, & Note de lecture. La spirale du déclassement. Essais sur la société des illusions, Louis Chauvel, 2016 ,  

Idées économiques et sociales, n° 187, 2017, © Canopé  
 
1. En 1962, Charles Anderson a montré qu'aux États-Unis la posiƟon sociale d'un individu était le plus souvent la même que celle de son père, que son 
niveau de diplôme soit équivalent, inférieur ou supérieur au sien. 
 
Q1. Quels sont les deux risques déclassement que subissent les jeunes diplômés aujourd'hui ? 
Q2. Pourquoi parle-t-on, à propos du moindre rendement social des diplômes aujourd'hui, d'une « inflation des diplômes » ? 
 
 
Document 15b. Les différences de rendements des diplômes selon le sexe et l’origine sociale 
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Entrainement à l’EC 2 

1. Comparez, à l’aide d’un calcul, la proportion des jeunes devenus cadres et diplômés du supérieur long, selon leur origine sociale.  
2. Montrez que le diplôme permet l’accès à une position sociale mais qu’il existe des différences de rendements de ces diplômes.  
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Þ Vous présenterez deux limites des tables de mobilité comme instrument de mesure de la mobilité sociale.  
Þ Distinguez la mobilité sociale intergénérationnelle de la mobilité sociale professionnelle. 
Þ Vous montrerez, à partir d'un exemple, comment les configurations familiales contribuent à expliquer la mobilité sociale  
Þ Distinguez, à partir d’un exemple, la mobilité observée de la fluidité sociale. 
Þ Montrez qu’une partie de la mobilité sociale peut s’expliquer par l’évolution de la structure socio-professionnelle.  
Þ Montrez que la mobilité féminine diffère de la mobilité masculine. 
Þ Montrez que les stratégies familiales peuvent permettre la mobilité et la reproduction sociale. 

 
 
 
 

 
 

 Décomposition de la mobilité sociale observée entre 1977 et 2015 pour les femmes et les hommes par rapport à leur père (en %) 

Source : INSEE, « La mobilité sociale des femmes et des hommes : évolutions entre 1977 et 2015 », 
France, portrait social, édition 2019. 

 
Questions : 

1. Comparez la mobilité observée des femmes et des hommes par rapport à leur père pour l’année 2015. (2 points) 
2. À l’aide du document et de vos connaissances, présentez deux facteurs permettant d’expliquer l’évolution des situations de déclassement. 

(4 points) 
 

 
 
 
 
 
 
Þ Vous montrerez que les ressources et les configurations familiales jouent un rôle dans la mobilité sociale.  
Þ Vous montrerez  les effets de l'évolution de la structure socioprofessionnelles sur la mobilité sociale.  
Þ Vous montrerez que les niveaux de diplôme jouent un rôle dans la mobilité sociale 
 
 
 
 
 
 
 
Þ Quels sont les facteurs explicatifs de la mobilité sociale ?  
Þ L'évolution de la structure socioprofessionnelle suffit-elle à expliquer la mobilité sociale ?  

Epreuve composée -  Partie 1 

Epreuve composée -  Partie 2 

Epreuve composée -  Partie 3 

Dissertation 
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1977 1985 1993 2003 2015 

  Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes 

Immobilité sociale 36,0 36,2 34,0 33,8 31,5 32,6 30,2 33,6 29,9 34,8 

Mobilité non verticale 33,7 33,2 30,6 31,9 28,6 27,4 25,6 24,7 23,3 22,6 

Mobilité verticale 

Mobilité ascendante 12,7 23,5 15,7 26,6 19,0 30,3 21,0 30,8 21,8 27,6 

Mobilité descendante 17,6 7,2 19,6 7,7 20,9 9,7 23,2 10,9 25,0 15,0 


